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Élisabeth 

Petite sœur du roi Louis XVI.

Louis 

Grand-père d’Élisabeth, 

roi de France de 1715 à 1774.

Louis 

Frère aîné d’Élisabeth, 

roi de France de 1774 à 1793.

Louis-Stanislas

Frère d’Élisabeth. 

Marié à Marie-Joséphine.

Charles-Philippe

Frère d’Élisabeth. 

Marié à Marie-Thérèse.

Marie-Antoinette

Épouse de Louis XVI,

plus jeune ﬁ lle de l’impératrice 

d’Autriche Marie-Thérèse.
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Maurice

Page, ennemi de Théo.

Clotilde

Sœur 

d’Élisabeth.

Théo

Page, ami d’Élisabeth.

Madame de Marsan

Gouvernante d’Élisabeth. 

Madame de Noailles

Dame d’honneur de la reine 

Marie-Antoinette.

Colin

Petit valet d’Élisabeth.

Madame 

de Mackau

Sous-gouvernante 

d’Élisabeth. 

Angélique 

de Mackau

Fille de Mme de Mackau, 

et meilleure amie 

d’Élisabeth.
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Dans les tomes précédents 

Un 

peu 

sauvage 

et 

rebelle, 

Élisabeth 

se 

sent 

seule 

au 

château. 

Heureusement, 

elle 

devient 

vite 

inséparable 

d’Angélique, 

la ﬁ lle de sa gouvernante. Ensemble, aidées 

du jeune page Théo et du petit valet 

Colin, Élisabeth et Angélique 

vont découvrir des messages 

secrets dissimulés dans 

des automates… et se lancer 

sur les traces de La Dame 

à la rose, un précieux 

tableau qui appartenait 

jadis à la famille de Théo ! 

Mais les quatre amis vont 

vite découvrir qu’il leur 

manque le troisième 

et dernier automate 

pour résoudre l’énigme… 

Le trouveront-ils ?
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Château de Choisy, juin 1774.

Mme 

de 

Marsan, 

la 

gouvernante 

des 

En-

fants de France, observa d’un œil critique le 

dessin d’Élisabeth. 

La petite sœur du roi retint son soufﬂ e.

Elle 

avait 

reproduit 

au 

crayon 

son 

auto-

mate, un violoniste plus vrai que nature, qui 

cachait un secret bien mystérieux… Elle avait 

si bien rendu l’expression de son visage ! Ja-

mais encore Élisabeth n’avait réalisé un mo-

dèle aussi compliqué.

Chapitre 1
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Mais… Mme de Marsan était 

si 

difﬁ cile ! 

Avec 

elle, 

rien 

n’était 

jamais 

assez 

bien, 

assez beau, assez… royal !

La jeune princesse lança 

un coup d’œil inquiet à son 

amie 

Angélique, 

puis 

elle 

at-

tendit le verdict en se mordant les lèvres.

– 

Mais, 

c’est 

charmant ! 

lâcha-t-elle 

tout 

d’abord. 

Madame

1

, 

je 

ne 

vous 

savais 

pas 

si 

douée… 

Enﬁ n, 

se 

reprit-elle 

aussitôt 

en 

fai-

sant la moue, le trait reste très enfantin et le 

pupitre n’est pas droit. La main… pff ! est fort 

laide. Quant au violon, il manque de relief.

Après 

avoir 

poussé 

un 

soupir 

à 

fendre 

l’âme, elle termina en ﬁ xant Élisabeth :

– Vous devriez vous appliquer davantage, 

Madame. 

Ce 

dessin 

est 

indigne 

d’une 

prin-

cesse royale ! On attend de vous des œuvres 

sans 

défaut 

que 

l’on 

puisse 

montrer 

dans 

1. Autrefois, en France, on appelait « Madame » les ﬁ lles de roi et de Dau-

phin, quel que soit leur âge, et depuis leur naissance.

Élisabeth, princesse à Versailles
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toutes 

les 

capitales 

d’Europe, 

où 

l’on 

vous 

cherchera bientôt un époux.

Et après ce commentaire désagréable, elle 

sortit 

en 

tenant 

à 

deux 

mains 

son 

élégante 

jupe de soie ornée de rubans. 

Colin, le nouveau valet d’Élisabeth, s’empres-

sa d’ouvrir la porte aﬁ n qu’elle puisse passer.

– Ce n’est pas trop tôt, lui lança-t-elle en 

franchissant 

le 

seuil. 

J’ai 

failli 

attendre ! 

La 

prochaine fois, il faudra vous dépêcher, mon 

garçon !

Élisabeth piqua du nez, les larmes au bord 

des 

yeux. 

Elle 

avait 

pourtant 

beaucoup 

tra-

vaillé ! Elle s’était tellement appliquée ! 

Angélique de Mackau et sa mère vinrent la 

consoler :

– Quel chameau ! jeta Angélique. Ton des-

sin est très bien ! 

La gentille et douce sous-gouvernante ap-

prouva aussitôt :

11

Chapitre 1






[image: image14]

– Votre violoniste est parfait. Je n’aurais pas 

mieux fait, et Mme de Marsan encore moins. 

Si vous me le permettez, je serais très ﬂ attée 

que vous me l’offriez…

Cela 

réconforta 

un 

peu 

la 

princesse. 

Elle 

sourit et proposa :

12
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– 

Attendez 

que 

je 

le 

termine, 

il 

sera 

bien 

plus beau avec de la couleur.

Depuis que Mme de Mackau était auprès 

d’elle, Élisabeth avait tant changé ! D’abord 

elle 

n’était 

plus 

seule, 

elle 

avait 

une 

amie. 

Avant Angélique, elle n’avait jamais eu d’amie. 

Et 

Angélique 

et 

elle 

s’entendaient 

comme 

deux sœurs. 

Ensuite, 

la 

sous-gouvernante 

s’occupait 

d’elle 

comme 

le 

ferait 

une 

mère, 

avec 

ten-

dresse. 

Élisabeth 

était 

orpheline 

depuis 

sa 

petite 

enfance. Elle possédait une nature colérique, 

détestait obéir et n’était pas bonne élève. Au 

lieu de la punir, comme le faisait si souvent 

Mme de Marsan, Mme de Mackau discutait 

avec elle et l’encourageait à étudier.

Car c’était elle aussi qui était chargée de son 

éducation, 

avec 

des 

méthodes 

plutôt 

origi-

nales et qui plaisaient beaucoup à Élisabeth :
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– Et si, proposa Mme de Mackau, nous al-

lions dessiner des ﬂ eurs dans les bois ? Vous 

vous promèneriez à pied ou à cheval, et nous 

goûterions dans une clairière…

– Oh oui ! J’adorerais !

– 

Et 

nous 

pourrions 

herboriser, 

reprit 

la 

sous-gouvernante.

– Herbo… quoi ? s’étonna Élisabeth.

Angélique se mit à rire !

– 

Herboriser ! 

Maman 

a 

raison ! 

Ramas-

sons des plantes que nous ferons sécher entre 

deux 

buvards 

pour 

les 

conserver. 

Ensuite, 

nous les collerons dans un cahier, avec leur 

nom indiqué dessous !

Élisabeth n’en voyait pas trop l’intérêt mais, 

comme elle aimait se promener et que cela fai-

sait plaisir à Angélique, elle accepta aussitôt.

– Hé ! s’écria Colin, je connais un coin où on 

en trouve beaucoup, des ﬂ eurs ! Il y a même 

une mare avec des grenouilles !

14
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Mme de Mackau lui ﬁ t les gros yeux :

– S’adresser à sa guise à Madame est inter-

dit. C’est une princesse. Tu dois rester près 

de la porte, muet, et tu dois obéir.

La sous-gouvernante partit demander 

un goûter aux domestiques. 

Élisabeth en proﬁ ta

pour s’approcher 

du garçon :

– Colin, tu ne dois 

me parler que lorsque 

nous sommes seuls… 

J’aurais trop de peine 

si on te renvoyait !

Le petit paysan 

avait bien du mal 

à comprendre 

le règlement 

compliqué que 

l’on respectait 

Chapitre 1
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au château, ce que l’on appelait l’« étiquette ». 

Mais il jura aussitôt :

– Je recommencerai plus !

– Je NE recommencerai plus, le reprit Élisa-

beth. Maintenant, tu es à la Cour, plus dans 

ta 

campagne. 

Tu 

dois 

t’exprimer 

correcte-

ment en français.

Depuis trois semaines, la princesse lui ap-

prenait à lire et à écrire

2

. Colin était intelli-

gent. Avec un peu d’instruction, il ne man-

querait pas de trouver plus tard un bon travail 

qui lui permettrait de nourrir sa mère veuve 

et ses frères et sœur.

– 

Je 

peux 

venir 

me 

promener 

avec 

vous ? 

demanda-t-il avec des étoiles plein les yeux. 

Faire le valet, debout à attendre, ce n’est pas 

drôle…

Élisabeth acquiesça.

– 

Bien 

sûr ! 

Tu 

porteras 

notre 

goûter 

et 

notre matériel de dessin ! 

2. Voir le tome 2, Le Cadeau de la reine.

Élisabeth, princesse à Versailles
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Ils 

allaient 

partir 

au 

bois, 

Colin 

en 

tête, 

chargé d’une grande sacoche de cuir et d’un 

panier 

d’osier, 

lorsque 

Mme 

de 

Marsan 

se 

présenta de nouveau :

– Eh bien, jeune impertinent ! le disputa-

t-elle. Voulez-vous bien me céder le passage !

Colin se poussa et la gouvernante lança :

– Vous ne pouvez sortir.

– 

Et 

pourquoi 

donc ? 

s’étonna 

Mme 

de 

Mackau. Il fait si beau !

– Parce que Sa Majesté le roi désire parler 

à Mesdames Élisabeth et Clotilde, ses sœurs.

Chapitre 1
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– Que nous veut Louis-Auguste ? s’inquiéta 

la princesse.

– Sa Majesté Louis XVI vous en informera 

elle-même, 

répliqua 

la 

gouvernante 

sévère-

ment.

Élisabeth soupira. Adieu promenade, des-

sin, 

goûter 

au 

bois, 

mare 

aux 

grenouilles… 

« Pourvu que Mme de Marsan ne se soit pas 

plainte de mes dernières insolences ! » pensa-

t-elle. 

Elle se montrait parfois si exigeante qu’Éli-

sabeth 

ne 

parvenait 

pas 

à 

tenir 

sa 

langue. 

Chapitre 2

19
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Hier, 

la 

gouvernante 

était 

venue 

assister 

à 

ses leçons, pour juger de ses progrès. Après 

trois longues heures de français et de calcul, 

sans récréation, elle lui avait ordonné de ré-

citer 

la 

liste 

des 

rois 

d’Angleterre 

depuis 

le 

Moyen Âge ! 

Il était presque midi, Élisabeth mourait de 

faim ! 

Excédée, 

elle 

lui 

avait 

jeté 

à 

la 

ﬁ gure 

qu’elle était pire qu’un bourreau

3

 ! « Et encore, 

pensa-t-elle, c’était insulter les bourreaux que 

de les comparer à Mme de Marsan. »

Mme de Mackau l’avait obligée à s’excuser, 

ce 

qu’elle 




OEBPS/Images/Page_00007.jpg





OEBPS/Images/Page_00006.jpg





OEBPS/Images/Page_00005.jpg





OEBPS/Images/Page_00004.jpg





OEBPS/Images/Page_00003.jpg





OEBPS/Images/Page_00002.jpg





OEBPS/Images/Page_00001.jpg
Annie Jay






OEBPS/Images/Page_00009.jpg





OEBPS/Images/Page_00008.jpg





OEBPS/Images/Page_00010.jpg





OEBPS/Fonts/AAALLNLEGACYSERIFSTD-BOOKITALIC.ttf


OEBPS/Fonts/AAALLMLEGACYSERIFSTD-MEDIUM.ttf


OEBPS/Images/Page_00022.jpg





OEBPS/Fonts/AAALLLLEGACYSERIFSTD-BOOK.ttf


OEBPS/Images/Page_00018.jpg





OEBPS/Images/Page_00017.jpg





OEBPS/Images/Page_00016.jpg





OEBPS/Images/Page_00015.jpg





OEBPS/Images/Page_00014.jpg





OEBPS/Images/Page_00013.jpg





OEBPS/Images/Page_00012.jpg





OEBPS/Images/Page_00011.jpg





OEBPS/Images/Page_00019.jpg





OEBPS/Fonts/AAALLJMARMELLATAJAR-02.ttf


OEBPS/Images/Page_00021.jpg





OEBPS/Images/Page_00020.jpg





